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    Présentation générale


    
      

      La lecture littéraire au cycle 2


      
        

        Lire au cycle 2


        Ce que disent les textes officiels


        «Apprendre à lire, c’est apprendre à mettre en jeu en même temps deux activités très différentes: celle qui conduit à identifier des mots, celle qui consiste à en comprendre la signification dans le contexte verbal (textes) et non verbal (support de textes, situation de communication) qui est le leur», indiquent les textes officiels.


        



        Ces deux activités sont presque simultanées chez le lecteur confirmé, l’une et l’autre sont à enseigner pour permettre aux élèves d’accéder peu à peu à ce niveau de compétence.


        Au-delà du manuel scolaire, la fréquentation régulière de la littérature de jeunesse est nécessaire pour travailler la compréhension de textes complexes. C’est ce dernier objectif que visent les exploitations proposées dans cet ouvrage qui ne traite pas de l’acquisition du code.

      


      
        

        Développer la compréhension


        La compréhension est un processus actif de construction de significations par le lecteur dans un mouvement de va-et-vient entre le texte et lui-même. La compréhension résulte de cette interaction. L’activité du lecteur face au texte détermine la réception de celui-ci. Les connaissances que le lecteur a de la langue, du monde et de la littérature, mais 
         aussi ses représentations et ses expériences personnelles agissent dans ce processus.


        L’apprentissage de la compréhension passe par l’acquisition de savoirs et de savoir-faire.


        



        Cela suppose…


        



        … de guider les élèves


        Dans l’acte de lire intervient une première opération qui consiste à élaborer un certain nombre d’hypothèses sur le sens du texte. Elles permettent d’anticiper sur ce qui va être lu après.


        Favoriser la prise d’indices permettant l’émergence d’hypothèses est nécessaire pour créer un horizon d’attente qui va ensuite guider la lecture. Le lecteur est amené ensuite à valider ou à infirmer, à modifier, à faire évoluer ses hypothèses de départ. Ce cheminement lui permet de progresser dans le texte et la compréhension de celui-ci.


        L’élaboration des hypothèses et la mobilisation des connaissances face à un texte font de la lecture une activité à la fois cognitive et culturelle.


        



        … de les aider à approfondir les textes


        Si les élèves disposent des capacités cognitives qui leur permettent d’accéder au sens lorsqu’ils sont accompagnés, ils ont des difficultés, en autonomie, à s’appuyer sur les éléments linguistiques du texte utiles à sa compréhension. Il faut donc attirer leur attention sur le fonctionnement de la langue lors des échanges portant sur la compréhension du texte. Ceci s’avère, dans le même temps, source d’enrichissements syntaxiques et lexicaux.


        



        … de les amener à saisir les composantes de la narration


        À travers ces lectures, les élèves sont conduits à identifier les personnages, à s’intéresser aux rapports qu’ils établissent les uns avec les autres. Ils apprennent à les repérer dans les dialogues, mais aussi à revenir au texte pour appréhender leur évolution au cours de l’histoire.


        



        Des lectures régulières permettent également d’aborder différentes constructions narratives en passant du récit simple au récit plus complexe, 
         de se familiariser, par exemple, avec des randonnées simplement répétitives, à structure accumulative ou reposant sur la surenchère. Les élèves apprennent aussi peu à peu à se repérer lorsque le récit comporte un retour en arrière.


        



        … et à adopter une attitude interprétative


        Il existe plusieurs niveaux de compréhension. Au premier niveau, comprendre nécessite de retenir ce que dit le texte; et si l’anticipation est importante pour progresser dans les textes, la mémorisation des informations est aussi déterminante. Elle impose le découpage sémantique du texte qui va permettre d’engranger des segments de signification. D’où l’intérêt d’amener les élèves à revenir sur ce qu’ils ont lu et à en dégager l’essentiel. L’objectif à atteindre en fin de cycle est que les élèves en autonomie comprennent des textes narratifs simples et soient capables de les reformuler.


        Toutefois, on ne saurait se limiter à prélever des informations ponctuelles dans un texte, ni à retrouver simplement le déroulement de l’histoire. Il est indispensable de comprendre ce que suggère le texte en mettant en relation des éléments en vue de créer d’autres îlots de signification. Pour ce faire, dès la GS, il convient d’amener les élèves à se questionner sur l’implicite du texte. Tout au long du cycle, cela passe par la confrontation des élèves avec des textes qui résistent et qui nécessitent l’accompagnement de l’enseignant et des échanges entre pairs. C’est par un questionnement ouvert que l’enseignant peut attirer l’attention sur ce qui est propre à faire débat. Les élèves sont alors conduits à exposer et à comparer leurs interprétations.

      


      
        

        Développer la culture de l’écrit


        … en tissant des liens entre les œuvres


        «Si comprendre, c’est mettre en relation, apprendre à comprendre des récits littéraires implique tout particulièrement l’initiation des élèves au tissage», écrit Catherine Tauveron1. Comme le précise au préalable l’auteure, la lecture littéraire est à la fois culturelle et cognitive, dans la mesure où le texte littéraire est incomplet et nécessite la participation 
         et la vigilance du lecteur pour combler les blancs du texte. Ce qui ne signifie pas pour autant que toutes les interprétations sont acceptables. Mais, les rapports de similitude ou les divergences entre les œuvres, les références à d’autres œuvres et les clins d’œil des auteurs sont autant d’indices, de petits «cailloux», propices à l’interprétation.


        



        Il faut donc, non seulement mettre les élèves au contact de nombreux livres divers et variés, mais il importe surtout, par les propositions appropriées, de développer l’habitude de relier ce qu’on lit à ce que l’on a lu et qui constitue le bagage littéraire dont on dispose. C’est une attitude à adopter pour soi-même. Le ça me fait penser à… n’est pas une attitude nécessairement spontanée, elle s’acquiert. Elle est à la base de la complicité qui s’instaure entre le lecteur et l’auteur, complicité qui peut se réaliser aussi entre les élèves lorsqu’ils disposent d’un patrimoine commun. Cela suppose d’envisager des parcours de lecture par cycle, des programmations, pour être mieux à même de favoriser les mises en réseau et d’aider les élèves à construire leurs propres repères.


        



        Pour l’enseignant, cela nécessite également de lire beaucoup de livres relevant de la littérature de jeunesse, de fréquenter soi-même, pour ce faire, une bibliothèque et d’avoir ce souci de mise en relation des œuvres.


        



        Pour que les élèves acquièrent cette attitude de tisserand évoquée ci-dessus, il importe qu’ils échangent entre eux, et que des activités les amènent à approfondir les œuvres et à en dégager les caractéristiques, condition nécessaire à des mises en relation qui reposent aussi sur la mémoire de ce que l’on a lu.


        



        Au cycle 2, tout particulièrement, les liens avec les contes traditionnels sont monnaie courante, ceux-ci faisant partie du patrimoine commun à acquérir à l’école primaire. Des auteurs établissent avec virtuosité ces liens avec la tradition et leurs ouvrages sont propres à développer cette attitude de complicité culturelle.


        



        … en accordant à l’image la place qui lui revient


        La lecture littéraire au cycle 2 va aussi amener peu à peu à la lecture de livres illustrés où intervient un autre équilibre entre le texte et l’image. Il n’en reste pas moins vrai que l’album demeure à ce niveau de la scolarité, et bien au-delà d’ailleurs, au cœur de l’apprentissage de la lecture. C’est nécessaire à l’éducation du regard et à la création d’une culture visuelle.


        



        L’album conduit à la fois à prélever des informations textuelles et visuelles, à les articuler et à les mettre en perspective. Ces relations textes / images sont d’autant plus intéressantes qu’elles induisent des démarches de questionnement et d’interprétation. L’exploitation du dispositif textuel et des images invite à la formulation d’hypothèses et à la reformulation.


        



        «On peut dire que, dans l’album, le texte génère des images mentales, comme tout texte de fiction, et que les images suscitent des mots.2» Auteur et illustrateur dialoguent en quelque sorte entre eux et l’on peut parler de double narration. S’attacher à cette double narration constitue une tâche complexe à laquelle il est nécessaire d’initier les élèves. Ils doivent peu à peu, à partir d’exemples variés rencontrés dans ces livres, appréhender qu’il peut exister des effets de redondance entre les textes et les images, qu’ils peuvent s’inscrire dans une complémentarité en se partageant la narration ou encore être en contradiction (effet de style).


        



        Les blancs du texte requièrent le plus souvent la collaboration du lecteur. Ils sont à interroger pour en dégager l’implicite, l’image alors peut contribuer à combler les «manques» du texte lorsque textes et images fonctionnent en complémentarité.


        



        Cette activité de mise en relation est absolument déterminante pour l’apprenti lecteur. Il développe là une compétence qui intervient largement dans l’interprétation de textes non assortis d’images et qui, pour être pleinement appréciés, nécessitent d’effectuer des inférences.


        



        Cependant, dans l’image, le hors-champ fonctionne comme les «blancs» du texte, et le lecteur doit acquérir une connaissance des codes de l’image sans s’enfermer dans leur décodage formel. Il convient de l’amener à appréhender, de façon adaptée à son niveau, le point de vue privilégié par l’illustrateur.


        



        En ce sens, l’enseignant lui-même peut tirer le plus grand profit d’une formation qui n’est pas le fait du seul professeur de français, mais requiert la contribution des arts plastiques.

      

    


    
      

      Seize parcours de lecture


      
        

        Organisation des parcours et choix des œuvres


        Les parcours proposés dans ce livre sont organisés autour de six points forts pour favoriser: la rencontre de personnages types de la littérature, l’exploitation de thèmes propres à toucher les élèves, l’appréhension de différentes constructions narratives, l’exploration de genres différents, les liens qui se tissent entre les histoires et la découverte d’un auteur-illustrateur. Il va de soi que des liens peuvent se tisser entre des ouvrages traités dans des chapitres différents.


        



        Dans le premier chapitre, c’est au personnage de la princesse que les élèves seront amenés à s’intéresser à partir du conte La Princesse au petit pois, un conte classique, aisé à comprendre et qui ne livre pas pour autant son mystère, une œuvre étrange au charme incontestable. La Fée sorcière fait pénétrer les lecteurs dans l’univers du merveilleux. L’album offre l’occasion de découvrir des créatures aux pouvoirs magiques, bonnes ou mauvaises selon les circonstances. Le troisième ouvrage, Les Grands Débuts du chevalier Bill Boquet, avec humour, conduit à s’intéresser aux chevaliers, mais au-delà met le lecteur en présence de deux êtres aux relations complexes, non dépourvus d’humanité…


        



        Au chapitre 2, trois thèmes ont été retenus en raison de l’écho qu’ils peuvent trouver auprès de jeunes enfants. Avec La Maîtresse de Lulu a disparu, ceux-ci découvriront une école d’autrefois fréquentée par de drôles d’élèves (des animaux), ce qui leur permettra de mieux s’approprier leur propre école et surtout de s’attacher à la figure de l’enseignant dont la place est incontestée dans les livres à exploiter autour de ce sujet. Avec Farfallina & Maurice, le thème de l’amitié se présente de façon prégnante. Quant au héros de La fois où… je suis resté seul, on peut dire qu’il vit là une situation que l’enfant est conduit à rencontrer un jour ou l’autre. Ce ne sont pas ici les grandes peurs liées aux images d’ogres et de personnages maléfiques, mais des peurs au quotidien nées de bruits suspects, de la peur des voleurs ou, tout simplement, de la crainte de rester seul.


        



        Le chapitre 3 est organisé autour de différentes constructions narratives où l’on retrouvera, avec Petit Ogre veut un chien, la structure répétitive chère aux premières histoires de l’école maternelle, mais toujours très favorable au développement des capacités d’anticipation. Le deuxième album, Imagine, présente une structure à surenchère propre à contribuer au développement de l’imagination, comme son titre l’indique. Picpus a disparu permet de distinguer le temps de l’histoire et le temps du récit.


        



        Le chapitre 4 est consacré à trois genres différents. Avec Le Rendez-vous de la petite souris, ce sont les écrits épistolaires qui sont privilégiés, tandis qu’avec Hyper l’hippo, les élèves pénétreront dans l’univers de la BD. Pour finir, Le Secret du parfum chinois les initiera au roman policier, et le parcours qui lui est associé permettra avec bonheur, au contact de deux albums, d’approfondir la connaissance de la BD.


        



        Au chapitre 5, les élèves seront au contact d’œuvres en écho avec des contes. C’est le cas de Charivari chez les P’tites Poules qui évoque la figure du Chat botté, et de La Faim des sept ours nains en résonance avec divers contes traditionnels, connus des élèves et à redécouvrir ou, peut-être 
         tout simplement, à découvrir. La Course autour du monde illustre de façon convaincante la fable Le Lièvre et la tortue.


        



        Au dernier chapitre, la classe sera invitée à découvrir un auteur illustrateur, Mario Ramos, et son site pour mieux comprendre les thèmes qu’il aborde et sa manière d’écrire. Occasion aussi de se familiariser avec les nouvelles technologies.

      


      
        

        Un même ouvrage à des niveaux différents…


        Au cycle 2, l’hétérogénéité des élèves est grande dans la mesure où les élèves, selon la période considérée, mais aussi les capacités développées, sont non-lecteurs, lecteurs débutants et lecteurs dotés d’une relative autonomie de lecture comme d’écriture.


        



        On pourra s’étonner que soit proposé en GS un album comme Picpus a disparu dont l’histoire est complexe et le texte assez dense. Or, celui-ci sera lu par l’enseignant et les images, elles aussi fouillées, seront à la fois propices à l’acquisition de compétences utiles à la lecture d’images et, en même temps, support de compréhension de l’histoire.


        



        À l’inverse, on jugera peut-être le texte de Petit Ogre veut un chien trop simple pour un CE1 alors qu’il se révèle intéressant pour travailler les dialogues et produire des textes, pendant que les images, d’une bonne facture, sont favorables à des réalisations plastiques.

      


      
        

        … pour des compétences dans un esprit de progression


        Les pistes exposées dans ce livre s’adressent à tous les niveaux du cycle 2 pour amener les élèves à développer des stratégies de compréhension et d’interprétation des textes.


        Il ne sera pas fait référence ici à un travail lié à l’acquisition du code.


        



        Selon la classe concernée au sein du cycle, la période de l’année, les capacités du moment manifestées par les élèves, les textes seront lus intégralement par l’enseignant, partiellement par les élèves (collectivement ou en petits groupes), voire en autonomie.


        



        Cette flexibilité dans l’approche des ouvrages exploités permet de dégager une démarche commune au sein du cycle pour aider les élèves à donner du sens à ce qu’ils lisent, à s’interroger, à formuler des hypothèses et à revenir au texte pour vérifier, valider ou infirmer ce qui a été avancé.


        



        Lorsqu’on choisit la voie des images, associée ou non à la découverte des indices extérieurs de compréhension qu’offre la couverture, les élèves peuvent être invités à produire des textes avant de lire l’histoire pour conserver en mémoire les hypothèses qu’ils ont émises. La production de texte elle-même peut prendre des formes différentes selon qu’il s’agit d’élèves lecteurs, d’élèves débutants ou de non-lecteurs. La dictée à l’adulte est largement sollicitée.


        



        Lorsque le texte est proposé en premier (lecture de l’enseignant ou en lecture plus au moins autonome), les élèves peuvent alors être conduits à dessiner un passage de l’histoire, puis à confronter leurs représentations et à observer, enfin, comment l’illustrateur a représenté ce ou ces moment(s) de l’histoire.


        



        Les textes donnés à lire aux lecteurs ou aux lecteurs débutants peuvent être présentés au tableau, voire recouverts partiellement de caches pour développer les capacités d’anticipation comme c’est le cas dans l’exploitation de Farfallina & Maurice. À d’autres occasions, le texte de l’ouvrage peut être distribué aux élèves sous forme de tapuscrit (texte reproduit par l’enseignant), dans une disposition différente de celle de l’ouvrage en question, pour une découverte du texte en autonomie (partielle ou totale).


        



        Les pistes proposées dans cet ouvrage laissent à l’enseignant le soin d’organiser cette phase de lecture en fonction de sa classe, préférant mettre l’accent sur d’autres aspects de la lecture pour s’intéresser aux personnages, à la dynamique du récit, aux constructions narratives, au système d’énonciation, au lexique et à la relation textes/images.

        


      
        

        Pistes d’exploitation


        Les activités proposées dans le cadre de cet ouvrage visent la maîtrise de la langue en associant l’écriture à la découverte et à l’approfondissement de l’histoire et en variant la production de textes.


        



        Par ailleurs, si le travail sur le code est à envisager à d’autres moments et sur d’autres supports, les élèves seront cependant amenés dans le cadre des exploitations proposées à s’intéresser au fonctionnement de la langue pour mieux comprendre ce qu’ils lisent, mais aussi pour mieux écrire. Des acquisitions dans le domaine de la syntaxe comme dans celui du lexique interviendront ainsi en situation de lecture et d’écriture.


        



        Dans un souci pluridisciplinaire, et en aucun cas en tant que prolongement mais comme activités à part entière, des activités liées à la découverte du monde ou encore appartenant au domaine des arts visuels sont indiquées pour enrichir l’exploitation de l’œuvre et son appropriation.


        



        .../...

      

    

  


OEBPS/Images/cover_guide.jpg
Parcours littéraires
et maitrise de |'écrit

ANNE POPET « FRANCOISE PICOT






OEBPS/Images/cover.jpg
Parcours littéraires
et maitrise de |'écrit

ANNE POPET « FRANCOISE PICOT









